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Mapping of the occupation of agricultural soils Case of the municipality of Tabia, Wilaya 
of Sidi Bel Abbes. Agricultural investigation and statistics in Algeria are performed through 
inventories of land use. However, these data show gaps limiting the possibilities for detailed 
monitoring of vegetation dynamics. The data returned to the municipal delegations are 
acquired according to the declarations of the farmers to the delegations and the agricultural 
subdivisions, which introduces a bias in the data due to the often non-exhaustive assessment 
of the farmer himself or simply to the fact that the latter does not systematically present 
each companion to the administration. 
The work method used is a mix of monitoring of vegetation dynamics in time (agricultural 
season) and the agricultural calendar of the municipality of Tabia (W. Sidi Bel Abbes). The 
use of geomatics presents a method of collecting agricultural statistical data, both spatial 
and temporal, in order to provide the administration with more or less reliable data without 
constraints of data collection in the field.  
An agricultural land use map has been drawn up which allowed us to highlight the areas 
occupied by each speculation and many other information essential to decision-making. 
 
 
R E S U M E   
 
Les enquêtes et les statistiques agricoles en Algérie sont effectuées à travers des inventaires de l’occupation des sols. Toutefois, ces 
données montrent des lacunes limitant les possibilités d’effectuer un suivi détaillé de la dynamique de la végétation. En effet, les données 
restituées aux délégations communales sont acquises suivant les déclarations des agriculteurs auprès des délégations et les subdivisons 
agricoles, ce qui introduit un biais dans les données dû à l’appréciation souvent non exhaustive de l’agriculteur lui-même ou tout 
simplement au fait que ce dernier ne se présente pas systématiquement à l’administration chaque compagne. 
La méthode de travail utilisée est un panachage entre le suivi de la dynamique de la végétation dans le temps (saison agricole) et le 
calendrier agricole de la commune de Tabia (W. Sidi Bel Abbés). L’utilisation de la géomatique présente une méthode de recueil de 
données statistiques agricoles à la fois spatiale et temporelle permettant de procurer à l’administration des données plus ou moins fiables 
sans contraintes de recueil de données sur le terrain. 
Une carte d’occupation des sols agricoles a été élaborée. Elle nous a permis de faire ressortir les surfaces occupées par chaque spéculation 
et bien d’autres informations essentielles à la prise de décision. 





    La cartographie de l’occupation des sols agricoles est une information primordiale pour tout décideur du 
secteur. Celle-ci, renseigne sur l’état actuel de l‘agriculture mais aussi sur son évolution dans le temps et ainsi 
faire des projections dans le futur proche, moyen ou lointain dans le cas d’études pour la mise en valeur des 
terres agricoles. Aussi ce genre d’informations sert pour la planification et l’organisation de la production dans 
un souci d’équilibrer entre l’offre et la demande des produits agricoles. Dans cette optique, la télédétection est un 
outil susceptible de répondre facilement et de manière plus ou moins objective au souci d’acquérir les 
informations de l’agriculture dans une région donnée. Cela bien entendu dépendra de la démarche suivie qui doit 
prendre en considération tout un ensemble d’informations de terrain qui caractérise chaque région. 
 
    En Algérie comme pour tous les pays du monde, les statistiques agricoles de divers genre sont essentielles, 
seulement leur mode d’acquisition pose des soucis d’exhaustivité.   En effet, les données restituées aux 
délégations communales (responsables du secteur au niveau communale) sont acquises  suivant les déclarations 
des agriculteurs, ce qui introduit un biais dans les données dû à l’appréciation souvent non exhaustive de 
l’agriculteur lui-même ou tout simplement au fait que ce dernier ne se présente pas systématiquement à 
l’administration chaque compagne.  
 Haddouche et Benmansour                             Agric. For. J. Vol. 1, No. 1 (2017) 
 
© 2017 Agriculture and Forestry Journal 
 
This is an open access article distributed under the terms of the Creative Commons Attribution-Non Commercial 3.0 International License 
63
    Nous présentons dans ce papier une méthode pour la cartographie de l’occupation des sols agricoles durant 
une saison. Cette dernière fait appel à l’outil télédétection en utilisant des images haute résolution du satellite 
Algérien Alsat 2A combinée au calendrier agricole de la région de Tabia, une commune de la wilaya de Sidi Bel 
Abbès que nous avons pris comme site d’étude. 
 
 
2. Présentation de la région d’étude 
 
    Située sur la plaine de Sidi Bel Abbés, la commune de Tabia est l’une des communes agricoles  les plus 
importantes dans la région (fig.1). Elle à une altitude moyenne de 630 m.  
 
    La commune de Tabia appartient à 
l’étage bioclimatique méditerranéen, semi-
aride à influence continentale et reçoit une 
précipitation moyenne comprise entre 300 
et 400  mm en période pluviale normale. 
Mais ce qui caractérise le plus la région, 
c’est le nombre de jours de gelées qui peut 
atteindre en moyenne un à deux mois et 
qui peuvent être enregistrés jusqu’au mois 
d’avril  ce qui conditionne le choix des 
espèces arboricoles présentent dans la 
région mais aussi la tardivité de 
l’installation des cultures maraîchères et 
l’absence totale de ces dernières durant les 
mois d’hivers (Tab. 1). 
 
    L’irrigation des cultures bien que timide 
est bien présente. Les principales 
ressources sont souterraines en présence 
de la nappe de Sidi Ali Benyoub. 
                  
                                           Figure 1- Carte de situation de la zone d’étude  
 
 
Tableau 1- Calendrier agricole et les cycles phénologiques des cultures de la commune de Tabia. 
 
Spéculations  Oct Nov Déc Jan Fév Mars Avr Mai Juin Juil Aout Sept 
Saison           Pomme 
de terre  A.Saison           
Saison           Tomate A.Saison           
Piment-poivron               
Chou-fleur           
Choux         
Courgette          
Aubergine           
Haricot vert         
Artichaut           
Oignon            
Ail           











Pastèque - Melon         
Céréales d'hiver           










Légumes secs                 
Rosacées à pépins          








Olivier   
Viticulture         
semis Bonne végétation récole 
 
(Source : Fatmi., 2016). 
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    Pour réaliser notre travail, nous avons eu recours aux différents logiciels qui nous permettent d’effectuer les 
différentes opérations conçues pour avoir les résultats souhaités : 
 
- Les logiciels SIG, ArcviewGIS 3.3  avec ses multiples extensions pour la numérisation et le géo-
référencement et l’élaboration des cartes thématiques d’occupation du sol;  
- Le logiciel de traitement d’images ENVI 5.1  pour les compositions colorées  et la segmentation qui 
constituent une aide à l’interprétation visuelle à l’écran, mais aussi au calcul d’indice tel que les indices de 
végétations ; 
- Google Earth  afin de faire une comparaison avec nos images satellitaires notamment pour l’aspect géo-
référencement ;  
-  Les images multi spectrales hautes résolution issues du satellite Algérien Alsat 2A recouvrant notre 
commune d’étude durant une saison agricole. A défaut de données images, une seule image correspondant 
à la saison d’été a été exploitée. Il aurait été souhaitable d’avoir à disposition des images automnale et 
printanière pour atteindre l’objectif fixé et décrit dans l’approche méthodologique dans cet article ;  
- Les données statistiques des emblavements des cultures Série A et B pour l’identification des spéculations 
agricoles pratiquées et pour la comparaison avec les résultats obtenus par l’étude. 
- Les données météorologiques utilisées pour identifier les changements dépendant de la variabilité 
climatique du fait que les cultures notamment céréalières sont fortement conditionnées par la variabilité 




    La détermination et l’extraction de l'information relative au couvert végétal agricole sera faite par la méthode 
des indices de végétation. Un masque sera appliqué sur les zones de l'image qui ne se rattachent pas à 
l'information liée au couvert végétal agricole afin d'effectuer les traitements subséquents uniquement dans les 
zones concernées.  Les masques conçus sont les suivants : 
1. Les agglomérations ;  
2. Les terres incultes ;  
3. La végétation aux bords d’Oueds ; 
4. Les forêts et maquis.   
 
    Par la suite, une segmentation sera faite afin d'extraire les classes thématiques (cultures pérennes, cultures 
maraîchères, grandes cultures, jachère, sols nus) sans aller dans les particularités de la végétation et des cultures. 
Suite à l'application des différents indices, une confrontation des résultats sera effectuée avec la couche 
thématique de validation des cultures arboricoles afin de déterminer celui qui est le mieux adapté à nos besoins 
et jusqu’à aboutir à un résultat satisfaisant (Fig.2). 
 
    L’analyse de détection de l’évolution de l’occupation spatiotemporelle des sols agricoles comprend de 
nombreuses méthodes. Nous proposons un protocole méthodologique fondé sur l'intégration de SIG et la 
télédétection par la comparaison des images satellitaires. Le but étant d’identifier, de décrire et de quantifier les 
différences entre images prises à trois dates différentes (cela dépendra du calendrier agricole et du mode cultural 
de la région qui peut parfois faire appel à plus d’images) dans une même compagne agricole.  
 
    Ces trois images sont acquises à des dates permettant de distinguer clairement les types d’occupations 
automnaux, printaniers et estivaux des sols agricoles et les procédures de segmentation de ces trois images ont 
été développées en parallèle. Leur élaboration a été menée selon une démarche itérative qui a consisté à tester 
différentes étapes de la segmentation et de validation jusqu’à aboutir à un résultat satisfaisant. Cette méthode est 
souvent utilisée en télédétection du changement grâce à ses avantages et sa simplicité. 
 
    Après l’application des indices, en particulier l’indice de végétations, et l’extraction des classes des grands 
types de cultures par la segmentation des images, la méthode sera concrétisée par l’élaboration d’une carte 
d’occupation du sol dans un système d’information géographique SIG. 
 
    La date de prise de vue des images doit être choisie en période de plaine activité chlorophyllienne pour chaque 
type de cultures, de manière à détecter toutes les spéculations qui sont pratiquées durant la compagne agricole. 
Seulement, durant le processus de validation après une classification supervisée, beaucoup de zones de 
confusions ont été détectées, à l’exemple de la confusion entre la classe des cultures maraîchères et celle de 
l’arboriculture fruitière durant la période estivale où les NDVI des deux classes s’apparentent. Cela s’explique du 
fait que l’arboriculture bien que conduite en mode de culture plus extensive, est dû à la présence d’une végétation 
basse entre les rangs qui augmente les valeurs de l’NDVI au niveau de ces vergers.  
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Figure 2- Approche méthodologique suivie 
 
1. Trichromie « proche infrarouge-
rouge-vert » dans la commune de 
Tabia 
Trichromie Alsat 2A 
 
2. Application des indices  
1. Indice de végétation « NDVI »  
2. Indice de teneur en eau  
3. Indice de brillance. 
NDVI 
 
3. Application des masques  
Il s’agit de masquer : 
1- les agglomérations et les carrières  
2- les forêts, les maquis et les terres 
incultes).  
3- végétation aux bords des oueds et le 
barrage de Tabia).  
4. Méthode de segmentation par 
seuillage manuel 
1- Chois des aires d’entrainements.  
2- Analyse des signatures spectrales 
des ROI. 
3- Seuillage manuel.  
 
 
     
Chois des ROI   Analyse des signatures         
spectrales des ROI                                      
                                                        Seuillage manuel 
5. Calculs statistiques par ROI et la 
réalisation des cartes d’occupation 
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    De manière succincte, la démarche suivie a été réadaptée de la manière suivante : 
 
1. Masquage des endroits contenant de la végétation naturelle ; 
2. Sur l’image automnale, et suivant le mode cultural de la commune, la seule activité chlorophyllienne ne 
peut être dû qu’aux deux cultures à savoir la pomme de terre d’arrière-saison et l’oléiculture. La détection 
de ces deux dernières ayant été impossible via une classification supervisée. Nous sommes passé à une 
interprétation visuelle en digitalisant les vergers d’oliviers (image haute résolution permettant de 
distinguer la disposition organisée des pieds d’oliviers) et nous les avons intégré au masque et extraire 
l’unique classe restante à savoir la pomme de terre d’arrière-saison ; 
3. Sur l’image du printemps et après avoir identifié l’oléiculture, la classe présentant une activité 
chlorophyllienne intense est celle de la céréaliculture ; aussi celle de la jachère est facilement 
discriminable ;  
4. Enfin, sur l’image estivale et à l’instar du problème de la confusion entre l’oléiculture et la pomme de 
terre de l’arrière-saison durant la période automnale, le même cas s’est posé entre les cultures 
maraîchères et l’arboriculture fruitière à feuillage caduque. Là aussi, nous sommes passés au mode 
d’interprétation visuelle pour la discrimination et la délimitation des vergers afin de les inclure au masque 
utilisé sur les deux autres images. 
 
    De cette manière, la détection et la cartographie de l’ensemble des spéculations pratiquées dans la région ont 
été couvertes. En plus de l’indice NDVI, nous avons utilisé l’indice de teneur en eau par différence normalisée 
(NDWI) pour la détection des surfaces irriguées et d’indice de brillance  pour la détection des sols nu. 
4. Résultats et discussion 
 
    Le résultat essentiel de ce travail est 
l’obtention d’une carte d’occupation 
des sols au niveau de la commune de 
Tabia (Fig.3) comprenant un ensemble 
d’informations sur la répartition 
spatiale des cultures au niveau de la 
zone d’étude.  
 
    A travers cette méthode, outre 
l’élaboration de la carte d’occupation, 
nous sommes ressortis avec un SIG 
par lequel nous avons pu calculer les 
superficies de chaque spéculation. Et 
de ce fait, des statistiques agricoles 
que nous jugeons plus objectives par 
rapport à la méthode usuelle employée 
par l’administration ont été obtenues. 
Une différence notable a été décelée 
entre nos résultats et ceux publiées par 
la DSA (W. Sidi Bel Abbés) (Fig.4). 
 
 
▲ Figure 3 - Carte d’occupation des sols 










◄ Figure 4 - Comparaison entre les 
résultats obtenus et les statistiques 
officielles. 
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    La présente étude basée sur l’utilisation de l’outil de télédétection et des SIG a permis d’avoir une vision sur 
l’état actuel de l’occupation des sols agricoles dans la commune de Tabia (wilaya de Sidi Bel Abbés). La 
méthode proposée reste plus objective que la méthode traditionnellement utilisée par l’administration pour le 
recueil des données statistiques en premier lieu ; en second lieu elle est beaucoup moins contraignante à 
condition d’avoir à disponibilité des images inter saisonnières. Une carte d’occupation des sols agricoles a été 
élaborée ce qui nous a permis de faire ressortir les surfaces occupées par chaque spéculation. S'appuyant sur les 
caractéristiques spatiales, spectrales et temporelles du système Alsat 2A, ce qui permet d'envisager l’exploitation 
des images de ce système à divers autres domaines thématiques tels la collecte des statistiques agricoles, le 
classement des terres agricoles et les études environnementales d’une manière générale. A noter que les images à 
haute résolution telles que fournies par le satellite Alsat 2A sont plus qu’indispensables dans le cas de 
l’agriculture algérienne du fait de la taille des exploitations agricoles réduite en surface. Accompagner du fichier 
cadastral, ce type d’image permettra un suivi plus poussé des exploitations agricoles et de leurs occupations. De 
ce fait, on encourage les divers secteurs à s'orienter vers l'intégration de l'imagerie Alsat dans les processus de 
connaissance, de gestion et de décision relatifs aux secteurs dont ils ont la charge. 
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